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BELGIQUE [CINE-THEATRE A"nue GU'tDron 

L e s é l e c t i o n s p r o v i n c i a l e * 

a e r o n t - e l l e f l r e t a r d é e s ? 

Osa pourparlers officieux sont ouverts 
—lusHsimnt entre des représentants du 
gouvernement et diverses personnalités 
politiques de tous les partis afin d'exa­
miner l'opportunité d'un ajournement de 
trois ans des élections provinciales. 

M . C o u l o n v a u x e s t r é é l u 

p r é a i d e n t d u c o n s e i l n a t i o n a l 

d u p a r t i l i b é r a l 

Dimanche matin, le conseil national du 

rt t libéral s'est réuni à Bruxelles, sous 
présidence de M. Coulonvaux. 

Le rapport de M. Destenay a résumé la 
situation politique depuis l'année dernière. 
H a déclaré que le parti libéral faisait 
crédit à l'action et k la bonne volonté du 
gouvernement Plerlot 

Vf Coulonvaux a ensuite été réélu pré­
sident. 

Une discussion est tntervenue su sujet 
d e la modification des statuts du parti. 
Apres le débet. M. Devéze s exprimé l'avis 
que la question de modification devait 
fslre l'objet d'une étude préalsble; 11 a 
préconisé la création d'une commission 
d'études qui transmettrslt un rapport à 
tous les membres. Cette proposition s été 
adoptée à l'unanimité. 

COURTRAI 
Mort d'un ancien combattant 

français, 
grand invalide de guerre 

Mous spprenons la mort de M. Henri 
Ooessens. vice-président de la section des 
Anciens combattants françala du Cour-
trslsls grand mutilé, chevsller de la Lé-
S o n d'honneur, médaille militaire, croix 
de guerre, né à Roubalx. en 1883, et qui 
habitait Courtral depuis une dizaine d an-

° t e défunt Jouissait de l'estime de tous 
les membres de la colonie française et des 
anciens combattants en particulier. 

s e . funérailles auxquelles tous les Poi­
l u , de France de Courtral et de la région 
« f e r o n t un devoir d'ssslster. auront lieu 
•n refilas Salnt-Roch, mercredi prochain 

* & £ à ï . m a l s o n mortuaire. 41. bou-
levard Plerre-Tack. à 9 h. 30 

Sur la route... 

•rfft« 
C'est ce que vous permet 

la fougueuse : 

PRIMAÎSPORT 
REJIAULT 

1 2 5 A L'HEURE 

ASSURANCE 11 CV 
11 LITRES AUX 1 0 0 

5 P L A C E S 
PUISSANT FREINAGE 

MOUSCRON 
S o u s l a p r é s i d e n c e 

d e M g r L a t n i r o y , é v ê q u e 

d e B r u g e s , 

l e * R R . P P - B a r n a b i t e s o n t c é l é b r é 

h i e r 

l e c i n q u a n t e n a i r e d e l e u r c o u v e n t 

Le couvent des RI». P P . Barnabites. 
rue de la Station, était dimanche en 
tête à l'occasion de la Journée de clô­
ture du trlduum solennel, organisé en 
l'honneur du quatrième centenaire de la 
mort de Sslnt-Antotne-Marle Zaccarla, 
fondateur de /Ordre, et du cinquante-
nalre de la Maison de Mouscron, la pre­
mière créée en Belgique. 

Comparées à ces qustre siècles de bien 
accompli par leur Ordre, ces cinquante 
années comptent peu. Elles ont permis, 
néanmoins, sux dévoués religieux, tou­
jours entourés de la sympathie déférente 
de la population, de s'adonner avec fruit 
k leurs divers ministères, selon l'esprit 
de aalnt-Antolne-Marle : formation, dans 
leur noviciat, de nombreux Jeune» gens 
qui partirent ensuite faire rayonner leur 
apostolat a travers le monde : fondation 
d'une nouvelle < Province » s u Brésil, où 
leurs paroisses, leurs collèges et leurs 
Blasions sont sujourd'hul. en pleine 
prospérité. 

troublions pss aussi que c'est dans 
cette Maison de Mouscron qu'a brillé 
pendant vingt ans cette fleur de sainteté 
qu'est le R. P. Chartes-Marie Schilling. 
dont le procès de béstltude est actuelle-
msnt en cour de Rome... 

La Journée a débuté par une grand'-
Btasee. chantée a 9 h., en présence d'une 
nombreuse assistance, et que rehaussait 
de sa présence Mgr Lamlroy. évèque de 
Bruges. Accueilli a son entrée dans le 
ssnctuslre par le chant « Ecce sacerdos », 
de Derveaux, Interprété par la chorale 
Balnt-Qrégolre. Mgr Lamlroy, a pris plaoe 
sur un trône, dressé à son Intention dans 
l e chœur. A ses côtés, on notstt. MM. les 
chanoines Asseloos. secrétaire de l'évèché: 
• a n der Beeren. recteur de la Basilique 
d u Saint-Sang, à Bruges, e t c . . 

L'office, au cours duquel la chorale 
•alnt-Orégo'.re a Interprété la « messe a 
trois voix», de Peeters, a été célébrée par 
If. le chanoine Hosten, curé-doyen de 
Mouscron, assisté k l'autel par les R R. 
P.P. Rose e t Cousin, diacre et sous-dlacre. 
A l'évangile, le T R.P. Quevlt. des Préres-
Prseheurs de Bruxelles, a prononcé uns 
allocution de circonstance. 

Le soir, s u cours du salut de 17 h.. 
ee même prédicateur a fait, avec élo­
quence, le panégyrique de Saint-Antoine-
Marie Zaccarla, médecin des corps, puis 
des âmes, qui mourut tout Jeune encore. 
épuisé par un apostolat immense, sprès 
avoir fondé deux congrégations religieu­
ses : celles des Barnabites et les Angéli­
ques, de Saint-Paul. La cérémonie s'est 
aohevée par la vénération de la relique 
du saint. 

ROUBAIX— 1. BouL Gambette. 
TOURCOING — 7. rae Faidherbe 

Concerts 
et Spectacles 
Le « Journai de Eoubau » ne garantit p-v> 

i moralité des spectacles qui sont annoncé» 
tons ses colonnes à titre d'Information 

ROUBAIX 
A Radio-Ciné 

Spectacle permanent : les Jeudis, same­
dis, dlmsnches et lundis, de 14 h. 30 à 
33 h. 30 : les vendredis de 17 h. 80 à 
23 h. 30 — Prix unique : semaine, 8 fr. 
(enf. 2 fr.) : dlmsnche, 4 fr. (enf. 3 fr 1. 
Spectacle de famille. 46034 

ROUBAIX (Tel. U7J*) 
M A T I N É E à 3 h e u r e s 

POUR 4 FRANCS 

Ivous serez placé anx 1 ' - - Au progr. :•• 
Sl'EZ et CHOC EN RETOUR 

CE SOIR RELACHE 

I 
C0LI5ÉE 

ROUBAIX (Tél. 34655) 
MATINEE à 3 heures 

PRIX RÉDUITS 
ANNABELLA - Loretta YOUNO 

Tyronne POWER dans 

S U E Z 
René Lcfehvre - Michel Simon da: 

LE CHOC EN RETOUR 
UN GRAND FILM OAI J 

CINEMA NOËL Rue Jouffroy - Rx 
(Tél. 343.59) 

Matinée à 3 heures - Soirée à 8 heures 

S U E Z 
LE CHOC EN RETOUR 

CARIOCA, Lys - 3 h. - 8 h. 15 

LMon Curé chez les Riches I 
.'OCCIDENT a v e c a- VANEL| 

OÏYMPÎXTTPÎ^^ 

I Matinée 3 h. prix réd. - Soirée 8 h. m 

SI TU REVIENS 
S. O. S. S A H A R A | 

cTNE:Mr-ERx60,RUEDECREME 
ROIS DE LA FLOTTE. 75 min. d'angoisse 

LE GRAND FILM 

DOUBLE CRIME SUR 
LA LIGNE MAQINOT 

Louioque ' C" 

fmsssss | 3 1 . rue Nationale - Tourcoing Tél. 74BJJ 

ÎLES ROIS DE LA FLOTTEE 
1 avec Tlchadel. Rousseau. Aral», Aimes • 

Le Chant du Printemps! 
avec Jeanette MACDONALD 

Matin 15 h. - Soir. 30 h. 1» (tar. réd ) M 

L'EMPLOYÉ OUI VOUS DON 
NEHA 8AT18FA«mON SUIT LES 
ANNONCES CES jni'RS-CL 

Rue des Cua\mps8^r.Vhh\T^i,Bo. 
Lis Rois di la Flttts - %™SS™ 

Tourcoing (T. 3A3) 
Aujourd'hui 1S h. 15 tar. réd. - 20 h. 1! 
Michel Simon dans 
J.-P. Aumont D C f I F j 1 

Meg Lemonnlrr DCLLC C, 
LA LUMIERE VERTE svec Errol Flyn: 

>. î sgj 

La 
> n n d 

RI ALTO, Tg •- 3 h. - 8 h. 15 
Lucien BAROUX - Sacha GUITRY 

Remontons les Champs-Elysées 

SUPER SCALA A
c Ciné Mont-a-Leux 

A 7 h. 30 
C. Rémr : LES HOMMES SANS NOM 

PORSTER dans A TOUTE ALLURE 22379 

Rx, 25, rue G"-8arrall 

Spectacle 
Permanent 
de 14 a. 30 
a 23 h. 30 

PRIX UNIQUE 

LES ACTUALITES MONDIALES 
ET REGIONALES 

l,e 16* Circuit Franco-Belge 
du « Journal de Roubalx i 

LE FILlvTËN RELIEF 
— BEZZOU — 

Documentaire authentique sur la pollci 
du désert 

Un superbe dessin animé en couleurs 

ELMER ELEPHANT 
Un désopilant comique 

A LA RESCOUSSE 
BARBARA STANWICK 

et JOËL Me CREAI 
dans une superbe production d'un 
Intérêt sentimental tout particulier 

Amour maternel 
(LA LOI DU MILIEU) 

JEUDI PROCHAIN 
CHANGEMENT DE PROGRAMME 

Débats de L'APPEL DU SILENCE 
PERMANENT (le 14 h. 30 à 23 h. 30 

LOTERIE N A T I O N A L E 

4 achetez , 
^ M U T I L E S 
I O - D E S Y E U X 

"te. bUUlqiiLqa&ne,". 
Dons le N o r d , les lots sont 
payable» par le i agences et 
dépôts de la Banque M. BOY. 

T.S.F. 
Programmée 

du lundi 26 juin 1939 
RADIO P.T.T. NORD à LILLE (2474 m.)-
0 h. 40: Disques. 
7 h. 50: Radioreportage. 
8 h. : Disques. Concert d'orchestre Jazz. 
8 b. 25: Disque. 
8 h. 37: Disques. Adieux. 
9 h. 7: Disques. Ballets. 
9 h. 30: Emission radloscolalre. 
10 h.: Disques. 
10 h. 30: Airs d'opérettes. 
11 h.: Disques. 
11 h. 35: Disques. Concert de clavecin 

et orchestre. 
12 h. 10: La minute de l'optimisme. 
12 h. 30: Disques. 
12 h. 40: Radie-Journal. 
12 h. 50: Actualités. 
13 h.: Cours de Bourse. 
13 h. 5: Concert donné par l'orchestre 

de la station: 61 J'étais roi. ouverture 
( Adam ) : Les sirènes, valse (Waldteufel ) ; 
Romance de la Rose (André Colomb): Les 
Saltimbanques, ballet (Louis Garnie); Danses 
hongroises N°» 5 et 6 (Brahms); Merry-
mackers, ouverture (Coates). 

13 h. 45: Causerie de la Fédération des 
Sociétés hippiques rurales par M. Laurens 
de Saint-Martin. 

13 h. 50: La minute de l'Exposition du 
Progrés social, puis disques. 

14 h. 20: Relais de Toulouse-Pyrénées. 
15 h. 35: Dlques. 
15 h. 45: Concert doné par l'orchestre de 

la station: Printemps d'amour, poème sym-
phonlque (Kalkmann); La rose bleue, valse 
( Georges Aubry ) : Rêverie (Volpattl ) ; Va­
riations Japonaises (Paul Vidal); 2me ma­
zurka (Ben)amln Godard); La Farandole, 
suite d'orchestre (Théodore Dubois); Le Ma­
tin (Chamlnade). 

16 h. 25: Disque. 
16 h. 30: Quart d'heure de diction. 
16 h. 45: Disques. Airs d'opéras-comiques. 
17 h.: La voix de notre Université. < Com­

ment doit être Interprétée la répartition 
géographique des gtands vignobles français», 
par M. Dion. 

17 h. 20: Disques. 
17 h. 45: Quart d'heure polonais. 
18 h.: Disques. Violon et piano. 
18 h. 20: Des carrières s'ouvrent à vous. 
18 h. 45: Causerie d'éducation ouvrière : 

« Mirabeau ». causerie; « En marge de la 
réforme de l'enseignement >, par M. Marie. 

19 h.: Actualités. 
19 h. 15: Quart d'heure de chant par M. ! 

Robert Ryben. 
20 h.: Quart d'heure de chant par Tane 

Jan. 
20 h. 15: La minute du Conseil de gérance 
20 b. 30: Diffusion depuis la Salle Indus-

—• JOURNAL DE ROVBAIX •— 
trlelle du concert de la Société des Concerts 
populaires de Ukle: Deux carillons flamands 
iPérllhou); Symphonie espagnole (Lalo). 
soliste II. Darrleux; La Jeunesse d'Hercule 
(Salnt-8aéns); Dans le petit Jardin (Edmond 
Gaujac); Funam bulle, trois pièces pour saxo­
phone et orchestre i Edmond Gaujac l, sous 
la direction de l'auteur. Soliste. M. Ceu-
gnart; Adagio et Rondo (Moeart). Soliste. 
M. Darrleux; La Sulamlte. scène lyrique 
(Chabrter), pour mezzo-soprano (Mme Renée 
Henné belle), voix de femmes (la Chorale 
Lalo) et orchestre. 

RADIO-PARIg (1.S48 m. 2. M BAT.). — 
11 h.: Concert. — 11 h. 50: Cours. — 11 h. 55: 
Causerie économique et sociale. — 13 h. 10: 
Mélodies. — 12 h. 25: Le OOnw anniversaire de 
la mort du prince Impérial au Zoulouland — 
12 h. 45: Concert. — 14 h.: Les poètes et 
leurs muses, par E. Henrlot. — 14 h. 13: 
Mélodies. — 14 h. 30: Contes. — 14 h. 45: 
Spectacles de variétés. — 14 h. 55: Cours. — 
15 h. 10: Chronique par P. Belse. — 1S h. 1S: 
Mélodies. — 15 h. 30: Gounod. musicien de 
théâtre. — 13 h. 45: Romsnclers d'aujour­
d'hui. — 18 h.: villages de Palis. — 18 h. 10: 
Rétrospective historique ds la semaine. — 
disque. — 18 h. 43: Piano. — 17 h.: Cours. — 
16 h. 20: Symphonie en ré majeur (Mozart). 
17 h. 5: Violoncelle et piano. — 17 h. 33: 
Chronique des livres. — 17 h. 45: L'actualité 
artistique. — 17 h. 50: Comment on devient 
architecte. — 18 h.: Causerie économique et 
sociale. — 18 h. 15: Panorama de la musique 
chorale. — 18 h. 45: Le Palais de la décou­
verte. — 19 h.: Concert varié. — 20 h. 30: 
Concert de musique symphontque. Au cours 
de la soirée: Chronique par P. Selse. 

PARIS P. T. T. (431 m. 7, 120 kw.). — 
9 h 30- Radio scolaire. — 11 h.: Causerie. — 
11 h. 20: Lecture. — 11 h. 30: Beaux-Arts. -
11 h. 40: Magie des voyages. — 11 h. 50 
Concert. — 12 h.: Revue de presse. Chan­
sons ancienne*. — 12 h. 30: Accordéon. — 
13 h. 15: Violon. — 13 h. 30: Emission aéro­
nautique. — 14 h. 20: Mélodies. — 14 h. 30 
Les systèmes d'éclairage. — 14 h. 45: Emis­
sion scolaire. — 13 h. 45: Piano. — 15 h. 55: 
Hortense Schneider. — 17 h. 5: Critique lit­
téraire: Les romans. — 17 h. 13: Grammaire 
— 17 h. 20: Chronique du Palais 17 h. 35: 
De la Soola Cantorum: Concert d'orgue. — 
18 h. 3 : Mélodies. — 20 h.: Causerie muai 
cale: La musique de soleil. — 20 b. 30: La 
veillés au val de Loire, fantaisie radlopho-
nlque (P. Danjou). — 21 h.: Musique de 
chambre: « m Quatuor (Beethoven): Tel Jour, 
telle nuit (Fr. Poulenc): Oaapard ds la nuit. 
extrait (Ravel). — 22 h.: L'ensemble tsigane 
S. Bagretzoff: s Chants populaires >. 
22 b. 45: Emission en espéranto. 

POSTE PARISIEN (312 m. 8. M kw.). — 
9 h. 7 à 11 h.: Musique variée enregistrée. — 
11 h. 15: Opérettes de Messager. — 11 h. 27 
Pour les soldats de la ligne Maglnot. — 
12 h. 5: Dlques. — 13 h. 5: Petits mystères 
de Paris. Minute de l'A.A.P.P. Enregistrement 
de Robert Lortat. — 13 h. 30: Orgue de 
cinéma. — 18 h. 5: Cours. Disques: Ferval 
(d'Indy). Introduction. — 18 b. 15: Quelques 
vers: L'Artois et la Picardie. — 18 h. 33: 
Trois minutes à... Disques. Courses. — 18 h 
45: Paradis dangereux, radio-feuilleton. — 
19 b. 15: Concert. — 19 b. 4P: Sketch. — 
20 b.: Potins de Paris. — 20 b. 15: Les 
grandes répliques. — 20 b. 20: Savez-vous 
faire une chanson? — 20 b, 35: La vie en 
société. — 21 h. 3: L'heure de Ray Ven­
tura. — 21 h. 35: Le système D des familles. 
— 22 b. 40: Disques précieux. — 23 b.: 
Retransmission de < Don Juan ». 

LYON-LA-DOUA (463 m.. 100 k w ) . — 
13 h. 3: Enregistrements de Jean, Jac et Jo. 
— 14 h. 20: Disques. — 13 b. 30: Concert. — 
19 h. 45: Radio-Gazette. Chronique apicole 
agricole et avicole. 

RADIO-NORMANDIE (374 m.. 30 kw.). — 
7 h. 30: Airs populaires. — 8 h.: Orchestre. 
— 8 h. 30: L'astrologue. Mélodies. — 9 h.: 
Musique légère. — 9 b. 30: Mélodies radlo-
phonlques. — 10 h.: Orgue de clnéms. — 
10 h. 30: Concert. — 11 h.: Variétés. — 
11 h. 30: Chansons. — 12 h.: Concert. — 
14 h.: Matinée mtnlsture. — 14 h. 30: Hsr 
monle. — 15 h.: L'obscure épouse d'une célé­
brité. Stella Dalla — 15 h. 30: Disques 
demandés. — 16 h.: L'amour sous les ci 
ble. — 18 h. 30: Variétés. — 17 h.: Pour 
ceux qui aiment la campagne. Quart d'heure 
des Jeunes. — 19 b. 15: Extraits de Topaze 
(Marcel Pagnol). — 19 h. 55: Extraits d'opé­
rettes. — 20 h. 45: Reda Caire. — 21 h.: Mu­
sique de chambre. — 21 h. 30: Enregistre­
ments d*Ellane Cells et de Ray Ventura et 
ses collégiens. — 22 b.: Sylvie, ballet (L. De-
irbes). — 22 h. 30: Danse. — 23 b.: Café 
concert. — 24 b.: Mélodies et dsnse. 

RADIO-STRASBOURG (3*3 mètres 2). — 
13 h. 40: Concert. — 17 h. 5: Causerie agrl 
cole. — 17 h. 20: Chronique littéraire. — 
18 h. 15: Emission économique et sociale. — 
20 h. 15: Le fou du logis, trois actes (R. 
Caves). — 21 b. 45: Ch. Kuntz. — 22 b.: Jeu 
radlophonlque en dialecte: Johannlsnacht 
uf em Munschter (A. Andrée). 

RADIO-TOULOUSF (323 m. 8, 60 kw.). — 
12 h.: Musique de genre. — 12 b. 30: Quart 
d'heure des auditeurs. — 13 h. 35: Vous que 
J'aime, film (Sootto), élection. Marches mi­
litaires. — 18 h.: Musique légère. — 19 h. 5: 
Bal musette. — 19 h. 20: Le quart d'heure 
gai. — 20 h. 15: 5 minutes de marche Cro­
chet radlophonlque. — 20 h. 45: Minute de 
Toto Guéiin et minute du bon sens. — 21 h. 
Danses. — 21 b. 30: Concert. Minute de 
beauté. — 22 b.: Concert de gala des audi­
teurs. 

BRUXELLES (483 m. 9, 15 k w ) . .. 
12 h.: Ouvertures. — 12 h. 15: Enregistre­
ments de Chevsller et Trenet. — 12 h. 30: 
Musique tzigane. — 12 h. 45: Nouv. (disques). 
— 13 h.: Musique variée. — 13 h. 30: Fan­
taisies d'opéras et d'opérettes. — 14 h.: La 
vie artistique. — 16 h. 55: Disques populaires 
wallons. — 17 b. 15: œuvres de Slbellus 
(disques). — 17 h. 30: Souvenirs de voyage. 
Danse. — 18 h.: L'exposition Memllnc à 
Bruges. — 18 h. 15: Chsnt. — 18 b. 30: Feuil­
leton littéraire. — 18 h. 43: Piano. — 19 h.: 
Chronique et Interview. Disques. — 20 h.: 
Hans Memllnc, peintre de madones, évoca-
lon radlophonlque (Gabriel Flgeys). — 21 h.: 

Relais d'un poste suédois. — 21 h. 20: Con­
cert. — 22 h. 50: Musique militaire. — 
22 h. 50: Danse. 

HTLVFRSUM I (I «75 m.. 150 kw.). — 
12 h. 10: Concert d'orgue. — 13 h. 10: Choeurs 
de femmes. — 21 h. 10: L'ensemble « Mar-
cando ». — 23 h 10: Musique enregistrée et 
lecture religieuse. 

RADIO-LUXEMBOURG (1.304 mètres). — 
10 b- «S: Airs de films. — 11 h.: Valses. — 
11 h. 13: Disques demsndés. — 12 h.: Con­
cert. Musique de caractère espagnol. — 12 h. 
30: Minute enfantine. — 13 h. 20: Minute 
de l'homme de la semslne: Maurice Ouérln. 

13 h. 25: Jeunesse du monde. — 13 h. 30 
Mélodies de Oranlchsteadten. — 14 h. 5: 
Concerts anglais. Passe-temps des dames et 
demoiselles. — 18 b. 45: Disques demandés. 
— 19 h. 45: Que voulez-vous savoir ? — 
20 b. 15: Retransmission du Crochet radlo­
phonlque. — 20 h. 30: Scènes d' c Arènes 
Joyeuses », avec Allbert. *• 21 h. 50: Minute 
de l'homme ds la semaine. — 21 h. 55: Con­
cert sympbonlque enregistré. — 23 h. 5: 
Danse. 

LANGENBERG (4S5 m. 9. 100 k w ) . _ 
12 h.: Musique légère. — 16 b.: Concert 
récréatif. — 18 b. 25: Musique de chambre 

M I C R O L O G I E j 
CONVOIS FUNEBRES 

Msdsme Paul DUTRIEZ-VANDERCAMER son épouse : 
Monsieur et Madame Oeorges HXNNION-DDTKIEZ st leur Bis. 
Monsieur et Madame Gérard DUBOIS-DUTRIEZ et leurs enfants. 
Monsieur et Madame Marc MAES-DUTRIEZ st leur fils. 
Monsieur et Madame Robert MAES-DUTRIEZ et leur fils, 
_ ses enfanu st petits-enfants ; 
Et toute la famille, 

ont la douleur de vous faire part de la mort de 

Monsieur Paul OUTRIEZ 
pieusement décédé à Roubalx. ls 22 Juin 1333 dans sa 83»« année admi­
nistré des Sacrements de Notre Mère la Sainte Eglise et vous' raient 
d'assister su SERVICE qui aura lieu le LUNDI M JurS. t t heures 45 
en l'église Notre-Dame des Anges s Tourcoing, se pare! «je. d'où son corps 
sera conduit su cimetière de ls ville pour y être Inhume 

Les Vigiles auront Ueu le même jour, à 17 heures. 
Assemblée à la maison mortuaire, 23. rue du Haas Tourcoing à 9 h 30 
La famille recevra les condoléances * la sortis de 1 •église. 00238 

Vous êtes priés d'assister aux Convoi et Service de 

Monsieur Maurice DEBAY 
Ancien Combattant d'Orient 

époux do Dame Julienne LECLERCQ 
Ht^ltt î 2 u i S ï n * - J e !*. J u i n . : 9 3 9 ' * " " " ** »n n*»' administré des Sa­
crements de Notre Mère la Sainte Eglise, lesquels auront Ueu le mardi 27 
Juin, a 9 b . 45. en l'église Saint-Christophe, a . p.roiase, d'oùsoheorpVeera 
conduit au cimetière du Pont-de-Neuvllie pour y être Inhumé 

La Meses de Convoi aura lieu le lundi 28 Juin, a • heures 
LesVlglles des Morts seront chantées le même Jour a 17 heures 13 
Assemblée à ls maison mortuslre 23. rue du Nord. * » heures 30 
La famille recevra les condoléances k la sortie de l'église. 

De la part de : 
Madame MAURICS DEBAT-LXCLKRCQ. ton épouse ; 
Monsieur et Madame HKKRI LKCLEROQ-LEBRUN -
Monsieur EXILS D E L K B A S S E E - L E C L X R C Q ; 
Et de toute ls famille. 

P.F. R. DEGUISNE, 11, place de La Croix-Rouge, Tourcoing (Tél. 340). 

Madame JIAI» VANHOVE-BOtraoEON, «on épouse • 
M"« Juems VANHOVE, ta fille ; 
M. et M»« VANHOVE-DU8ART. ta parents ; 
M et M-« VANHOVE-BICHON. te» frire et sorur ; 
Le commandant BOURGEON, chevalier de la Légion d'honneur et M » 

née FONTAINE : 
M. ROBERT BOURGEON, ton beau-frère ; 
Les familles VANHOVE-DUSART, BOURGEON-FONTAINE et ses nom­

breux amis. 

Monsieur Jean VANHOVE 
Lieutenant de réserve. Croix de guerre 

décédé à Croix, le 34 Juin 183s). administré des sacrements. 
Ils vous prient d'assister aux CODTOI et Service qui auront lieu le mardi 

27 Juin. * neuf heures, en l'église Saint-Martin, à Croix. 
L'assemblée à la maison mortuaire 116; ru* da IXspéranc*. à bult heures 

trois quarts 
La famille recevra les condoléances à l'Issue de la cérémonie religieuse. 

MONQY : Arrêt Espérance. 

Monsieur et Madame LOTJIB LJEFEB VBK-BONTX ; 
Monsieur l'abbé RXKX LEFEBVRE, cure de Pravell ; 
Monsieur et Madame JEAN XJnTKBVRE-PIETTRE ; 
Monsieur et Madame HKKRI LKFEBVRE-LEPÉE. ses enfants ; 
Monsieur et Madame JACQUES LEFEBVRE-GRIMONPREZ ; 
Monsieur et Madame ETŒNNI FAUCHILLE-LEFXBVRX ; 
Mesdemoiselles CHJuariANr, BotNADrrn LEFEBVRE ; 
Messieurs MICHEL, JEAN-MARIE, DourNiqu» LEFEBVRE ; 
Mesdemoiselles AGNES, JEANNE-LOUISE, QpfiTisv , 

RESE, FRANÇOISE LEFEBVRE ; 
Messieurs HENRI, Q U T , BERNARD LEFEBVRE : 
Mesdemoiselles CÉCILE, CBANTAL, MONIQUE, SABINE LEFEBVRE. 

tes petiU'tnfanU ; 
Monsieur JACQUES-LOUIS LEFEBVRE ; 
Monsieur STÉPHANE FAUCHTLLE ; 
Mesdemoiselles ANITA, MARTINI FAUCHTT.T.W. ses arriere-pettto-enfanté ; 
Monsieur ALTRED LEFEBVRE-RIOAUT et as famille ; 
Le docteur EUGÈNE V A N H E U V E R S W T N - L E F E B V R E et s» ——»•»- ; 
Madame VILETTE-TESSB et sa famille ; 
Madame PIERRE PIETTRE et sa famille : 
La famille de feu CAMILLE PIETTRE-TESSE. 

tes frères, belles-sœurs, neveux et nièce» ; 
Mademoiselle MARIE-LOUISE LEFEBVRE, sa cousine ; 
Les familles LEFEBVRE. VERMESSE. TESSE. DBMARET ; 
Mesdemoiselles LEOCADIE VASSEUR. WANDA OLKJNICZAK. 

ses dévouées servantes ; 
Le Personnel de la Tannerle-Corrolerle Louis LEFEBVRE Fils s t C". 

à Haubourdln, ont la douleur de faire part du décès de 

Monsieur Louis LEFEBVRE 
veuf de Dame Eugénie TESSE 

pieusement décédé le 23 Juin 1938. t rage de 80 ans. administré des Sacre­
ment» de Notre Mère la Sainte Eglise. 

Ils vous prient d'assister sux Convoi et Service solennels qui auront Ueu 
le mercredi 28 Juin, a onze heures, en l'église Bslnt-Msuiioe-des-Champs. à 
Lille, d'où son corps sera conduit su cimetière de l'Est pour être Inhumé 
dans le csveau de famille. 

Assemblée A la maison mortuaire, 6, rue Daubresse-Maurtes. à Mons-en-
Barœul. à dix heures trois quarts. 

La famille recevra les condoléances à la sortie de l'église. 
LE PRÉSENT AVIS TIENT LIEU DE FAIRE-PART. 

Pompes funèbres générales. «8. rue Nationale, LlUe. Tél. MO.M . zea.fl 

Aujourd'hui lundi 2« Juin 1939. funé­
railles de : 

ROUBAIX 
Monsieur Gustave BAUTERS 

t b. 30, église Saint-Joseph. 
Madame Marie LOSFELD 

9 heures, église du Sacré-Cœur. 
Madame veuve Ait. LEBRUN 

S heures, église Notre-Dame. 
Monsieur Emle POUCAU 

9 heures, église 8alnt-Jean-Baptlste. 
Monsieur François LESTTENNE 

10 heures, église Saint-Martin. 

CROIX 
Monsieur Georges CORNU 

A 10 heures, église Saint-Pierre. 
LEERS 

Madame veuve Pierre DUMOULIN 
A 9 h. 30, église de Leers. 

TOURCOING 
Monsieur Paul OUTRIEZ 

A 9 b. 49, église N.-D. des Anges. 
RONCQ 

Monsieur Emile PARENT 
A 9 b. 30. église Saint-Plat. 

M Léon Voreux-Poignard, son epotm; 
M. et M— Pernand Dequlck et les» «as. 
ses enfanta et petits-enfante, et tesjat 
la famille, ont la douleur de svssi 
annoncer la mort de 

Madame Léo« VOREUX 
•fe L—« POIGNARD 

ptaueement décèdes le M Jam. dans se 
04— année. Ses funérailles auront Hess 
le Mardi XI Juin, t, » h 4î. en règnes 
du Bacrè-Corur, Tourcoing 

Assemblée à l'église à • b. 40. 
Cet sels tient Ueu ds faire-part, t » 

On annonce la mort de 
Mademoisel le A g n f i DESRUELLE 

Institutrice libre 
pieusemsnt deeédée à Roneq. le sa­

medi 24 Juin 1939, dans sa 63* année. 
Les funérailles auront Ueu ls mercredi 
28 Juin, à 9 b., en l'église Saint-Plat. 

L Inhumation se fera à Quesnoy-sur-
Deble. à 11 b. 30. 

Assemblée. 3. rue du Qas (école libre 
de garçons). 

De la part de : 
M. Alphonse Desruelle ; 
M. Michel DesnssUe j 
Monsieur et Madame Gérard Dearuel-

le-Bonte et leur enfants : 
ses frères et belle sorur ; 

Et de toute la famille. 
Cet avis tient lieu de fairs-part. 

On annonce la mort de 
Philomt»e CATEL 

pieusement décèdes dans sa 84- année. 
Les funérailles auront lieu le mardi 

37 Juin. A < h. 30, en l'église Sainte-
Elisabeth. — Assemblée a la maison 
mortuaire. 82. rus Saint-Jean, à 8 b. 18. 

De la part de la famille. 

M- V Aufuste DEMEYER 
•ée Marie DEWAELE 

pieusement décédée à Roubalx. ls 24 
Juin, dans sa 70> année, lesquels suront 
Ueu le mardi 27 Juin, a 8 h. 30, en 
l'église du Sacré-Cœur. Assemblée à ls 
maison mortuaire. 93. rue Lacroix, à 
* h. 15. 

De la part de M"» Anna Demeyer. sa 
fille, et des famUles Dewaela s t De­
meyer. 

Cet arts tient lien de fslre part. 
P.P. IL Vergln, 2S7, Gr.-Rue (T. 304.25) 

On nous prie d'annoncer la mort de 
Monsieur Roger LEFEBVRE 

époox de Dame Paula De Vriese 
pieusement décédé à Tourcoing, le 24 
Juin 1939. à l'âge de 32 ans. Les funé­
railles suront Heu le msrdl 27 Juin, à 
8 h. 30. en l'église St-Elol (Blanc-Seau). 

Assemblée. 9. Quai des Mariniers, k 
I s a 
P.P. J. Terbaeghe, Reokatx (T.: 170J*) 

Les fsmllles Goesaens-Debrsbandere, 
Grulols-Nuyts et Talpe ont la douleur 
de vous fslre part de la mort de 

Monsieur Henri G O E S S E N S 
Ancien Combattant 

Gras* lavande de Guerre 
Chevalier da la Légion d'bennenr 

Médsllle militaire • Croix de guerre 
pieusemsnt décédé à Courtral (Belgi­
que), le 24 Juin 1939. 

Elles vous prient d'ssslster sux Con­
voi et Service solennels qui suront Ueu 
le mercredi 28 Juin, à 10 h., en l'église 
Salnt-Roch, a Courtral. 

Réunion k la maison mortuaire, 41, 
boulevard Pierre-Tac*, k 9 h. 30. 

REMERCIEMENTS 
ET OBITS 

Aujourd'hui lundi 28 Juin 1939. obstsl 
pour : 

TOURCOING 
Madame Pierre STPANTUS 

A 8 h. et 8 h. 30. église St-Chrlstophe. 
Monsieur Henri BUCQ 

A 8 h. 30 et 9 h.. égUse du Sacré-Cœur. 
LILLE 

Madame PETIPREZ-ROSSEL 
A 9 heures, église Sainte-Catherine. 

M" V VUYLSTEKE-ROUSSEAU 
ses enfants st toute la famUle. très 
touchés des marquée de sympathie 
qu'ils ont reçues a la suite du décès de 
leur petite ODETTE, adressent leurs 
sincères remerciements sux nombreuses 
personnes qui ont assisté aux funé-
rsilles ou qu. regrettant de ne pouvoir 
y assister, ont exprimé leurs sentiments 
de condoléances. 10583d i 

contemporaine. — 22 h. 40: Concert. 
NATIONAL (1.W0 mètres. 150 kw.). — 

11 h : Récital vocal (duos). — 12 h. 4S: 
Orgue de cinéma. — 13 h. 35: Orgue d'église. 
— 1S h 15 Musique Instrumentale et vocale 
légère anglaise. — 15 h. 55: Récital Beetho­
ven: Tno en ml bémol. - 19 h.: Récital de 
piano: Bach. Clata, Mompou, Castelnovo-
Tedesco. — 19 h. 30: Mélodies anglaises. — 
20 b.: Music-hall et cabaret. — 22 h. 45: 
Retransmission d'un Jazz. — 23 h. 30: Dis­
ques (trio). 

LONDREU REGIONAL (142.1. 70 kw.) — 
10 h. 45: Deux pianos. — 11 b.: Disque* — 
11 h. 20: Petit orchestre — 12 b.: Disques 
populaires. — 12 h. 40: Musique populaire 
suisse. — 13 h. 45: Musique tzigane. — 14 b.: 
Jazz. — 15 h.: L'orchestre munie, de Wbtthy. 
— 18 h.: Orgue de cinéma. — 18 h. 25: Caba­
ret. — 18 h.: Musique Instrumentale et 
vocale de musique légère anglaise. — 19 b. 80: 
Récital de piano. — 20 h.: Flemme de pèle­
rin, scènes dramatiques. — 21 h.: Concert 
Instrumental et choral de musique popu-
lslre anglaise. — 23 h. 10: Retransmission de 

musique de danse. — 23 h. 30: Disques. 
RADIO - COURTRAI (202 mètres 5). — 

7 h.: Matinée du W.VJl.O. — 12 h • Oon-
oert populaire. — 12 h. 25: Bourse du travail, 
— 12 h. 30: Chanson. — 12 h. 45: Concert — 
13 b.: Intermède d'accordéon 13 b 30* 
Pot-pourris. — 14 h.: Suite • Les deux 
pigeons s de Messager. — 14 h. 13: Orches­
tre. — 14 h. 30: Danses modernes — 18 h ' 
Emission enfantine. — 19 h.: Slffleurs — 
19 h. 15: Chronique de l'AJt.V.T. — 19 h J0-

* Fssailletoa do < Journal de Ronbaix > eu hindi 2 6 juin 1 9 3 9 . — N* 9 . * 

La douloureuse victoire 
PAR DELLY 

JCt elle tomberait aussi l'abside à 
l a dél icate rose de pierre, enve lop­
p é e dans son m a n t e a u de lierre où 
nichaient les corneilles. Il ne resterait 
plus que le souvenir, bientôt évanoui 
«ans doute, des fus de saint Benoit 
s traséa par la Révolution. 

Bruno venait souvent ici. surtout à 
cette heure tardive où l'apaisante clarté 
de la fin du Jour répandait sur les vieilles 
p l u m a un charme mélancolique. Il se 
plaisait aux retours méditatifs vers le 
passa, il songeait aux âmes qui avalent 
vécu Ici — âmes de saints , âmes fer­
ventes , âmes repentantes , âmes tiédes ou 

D e s fronts de savants e t de 
s'étaient penchés sur les m a ­

l t s , des Intelligences profondes 
nt enrichi le patrimoine Intellectuel 

de l'humanité. Les noms de ces hommes 
sagéaient pour la plupart Inconnue : ils 
r étaient perdus dans le même anonymat 
glorieux dont s'enveloppaient humble -
anent les artisans de génie qui conçurent 
nos cathédrales et les artistes Ignorés qui, 
a u fond des cloîtres, exécutèrent les 

ssEeEstemEoEoEeEsEoEoEoËtËoËsa 

enluminures des livres d'Heures dont 
quelques spécimens admirables sont par­
venus Jusqu'à nous. 

Bruno n e trouvait Jamais personne 
dans les ruines. Ce qui subsistait des 
bât iments autrefois si vastes é ta i t trop 
peu de choses pour tenter la curiosité 
des touristes. Quant aux habitants de 
Sargé, Ils n'appréciaient guère ce lieu 
d'aspect un peu triste et le déclaraient 
dangereux à cause des pierres qui se 
détachaient de temps â autre pour aller 
rejoindre cel les dont le sol éta i t déjà 
encombré. 

Aussi Bruno eut- i l u n léger mouvement 
de surprise et de contrariété e n voyant 
qu'aujourd'hui les ruines avaient une 
visiteuse. Elle éta i t assise sur un bloc 
de pierre et dessinait. Sa tète se redressa 
e n entendant le pas de Bruno. Celui-ci 
reconnut alors Flortane Jarller 

— Ah ! Monsieur Fervlères ! 
La vois avait une intonation de plai­

sir. Plorlane se leva et fit quelques pas 
vers Bruno qui se découvrait. 

— Vous venez Jouir de cet te adorable 

poésie des vieilles pierres que le soleil 
auréole et semble revivifier ? 

Elle lui t enda i t la main. Il rencontra 
les yeux souriants, qui resplendissaient 
â la lumière du soir. 

— Je venais rêver un peu. Je l'avoue. 
— Comme Je comprends cela I Mais 

vous devez être très mécontent de m e 
trouver là ? Je vais partir tout de suite 
pour ne pas gêner votre méditat ion 
poétique. 

— Mademoiselle, vous plaisantez t C'est 
vous qui allez m e chasser, en me disant 
cela. Car pour rien au monde je ne vou­
drais vous déranger... Vous dessiniez 1 

Elle éleva sa main gauche qui tenait 
un album. 

— T e n e z ! Etes-vous connaisseur ? 
Saurez-vous me dire si cela est passable? 

Elle approcha l'album des yeux de 
Bruno. Il vit un dessin fait de traits 
légers qui rendait tout le charme m é l a n ­
colique du vieux cloître ruiné. Très s in ­
cèrement 11 déclara : 

— Comme c'est eela ! Vous avez un 
réel talent. Mademoiselle. 

— Savez-vous à quoi je pensais quand 
vous ê tes apparu ? Je cherchais à m e 
représenter ce cloître tel qu'il fut avant 
sa dévastation. 

— Nous avons la reproduction d'une 
vieille es tampe qui le montre e n ' cet 
état. S i eela peut vous être agréable. Je 
vous la ferai voir. 

— Certes oui ! Apportez-la moi un de 
ces Jours. Vous me trouverez toujours au 
début de l'après-midi. Je sors peu, 
d'ailleurs. Quand vous disposerez de quel­
ques matants, venez donc faire de la 
musique avec moi. Mon violon demande 
un accompagnateur. 

— Je suis un pianiste très Imparfait, 
Mademoiselle. 

— J e n'en crois rien. Vous devez être 

artiste e n tout. Venez donc m'en faire 
juger bientôt. 

Le soleil la gênait . Elle recula u n peu 
vers les arcades du cloître. La lumière, 
maintenant , n'éclairait que sa robe 
mauve, la m ê m e qu'elle portait pour sa 
première visite chez Mm* Fervlères. La 
tête restait dans l'ombre. Contre la 
colonne noircie qui supportait un c h a ­
piteau dél icatement ouvragé, son visage 
apparaissait d'une blancheur palpitante. 
Ses cheveux — car son chapeau gisait 
plus loin sur l'herbe haute — avaient des 
teintes de blé brûlé. Les yeux brillaient 
doucement â l'ombre des cils légers. 

— Si vous me racontiez l'histoire des 
hommes qui vécurent ici. Monsieur ? Je 
suis certaine que vous e n connaissez tous 
les détails. 

Oui, Bruno n'ignorait rien de la chro­
nique du prieuré Sa in t -Jean . Il en refit 
l'historique à Plorlane, e n érudlt et en 
poète. Il dit les vertus des religieux, 
leurs pénitences , leurs travaux, et 
l'empreinte dont lis avaient marqué la 
France d'autrefois. Il parlait avec 
enthousiasme, avec une ardeur que sou­
levait l 'attention profonde des yeux fixés 
sur lui. Il se disait : e SI je pouvais lui 
faire comprendre les beautés de la reli­
gion !» Et 11 décrivait les cérémonies 
liturgiques qui s'étalent célébrées ici, il 
évoquait les ombres des moines disparus, 
il exaltai t la pérennité de cette croyance. 
aujourd'hui encore combattue comme aux 
premiers siècles de l'Eglise 

La lumière pâlissait de plus en plus. 
Maintenant l'ombre couvrait tout le 
vieux murs roux et s'étendait sur les 
arbrisseaux échevelés qui envahissaient 
l'ancien préau des moines. Flortane 
appuyait au piller non corps souple, qui 
pliait comme une tige. Le crêpe de sa 
robe, sous la caresse du soleil décl inant, 
avait des tons de fleur. L a î l e palpitait 

sur son visage, sur ses lèvres, dans ses 
yeux. Et Bruno sentai t s'insinuer e n lui 
c o m m e une vague ivresse qui l'étour­
dissait. 

— J'aime vous entendre, dit la voix 
basse et doucement ardente. Vous me 
faites du bien. 

Elle s'interrompit. Une ombre de m é ­
lancolie vint voiler le rayonnement du 
regard, rendant celui-ci plus att irant 
encore. 

— ...Je ne suis pas accoutumée à ce 
qu'on m'entretienne de pareils sujets. 
Dans le monde on m'entoure beaucoup, 
mais tous ces Jeunes gens sont tel lement 
Insignifiants... ou si mal élevés! Rien de 
sérieux, rien qui élève le cœur. Vous, au 
contraire, vous m e dévoilez des horizons 
magnifiques... e t vous ê tes une âme. 

Bruno eut un frémissement d'émotion 
heureuse. 

— Quoi, Mademoiselle. aurais-Je vrai­
ment le bonheur de vous avoir touchée ? 

Elle répéta pensivement : 
— Vous m e faites du bien. 
La lumière devenait rose, comme une 

aurore. Elle étendait sur les murs, sur 
les piliers du cloître, sur les arbrisseaux, 
de grandes taches claires où se Jouait 
l'ombre vacil lante des feuillages. Le ciel 
avait une teinte de lavande pâlie, Sur 
ce fond pur, la rose de l'abside s'enlevait 
nettement , se dessinait comme un Joyau 
superbe ouvré avec un art patient. Des 
oiseaux pépiaient sous l'ombre des no i ­
setiers et les corneilles, sortant de leurs 
retraites, se poursuivaient avec des cris 
perçants. 

Plorlane dit à mi-voix, du même ton 
pensif : 

— J'aurais besoin qu'on me parlât 
souvent ainsi. 

Elle s'interrompit, parut hésiter. Ses 
yeux s'adoucirent jusqu'à la caresse et 
prièrent. 

— ...Si vous vouliez, quelquefois... nous 
causerions comme cela. J e souhaite c o n ­
naître votre foi. E t ja vous sens très 
loyal, très fervent aussi. J'ai confiance 
en vous, inst inctivement. 

Il dit avec é lan : 
— Mademoiselle, Je serais trop h e u ­

reux si Je pouvais vous être uti le et vous 
apprendre à apprécier nos croyances. 

— Eh bien I alors, venez à la Hermel-
lière, toutes les fois que vous le pourrea. 
Nous ferons de la musique et nous c a u ­
serons. Puis , Ici. par les beaux Jours 
crxnme celui-ci . Je viendrai m'iseenlr à 
cette heure, vous tâcherea de votre côté 
d'avoir un moment dé liberté et nous 
causerons de cet te religion que vous 
aimes. Nous serons bien tranquilles, dans 
c e cadra disposé à souhai t pour dé ai 
graves entretiens. 

— Je ferai tout m o n possible. . e t Ja 
vous remercie de la rmftarioe que voua 
m'accordez. 

— Oh ! elle m'est bien facile, je voua 
assure 1 

Elle eut son éblouissant sourire des 
yeux. Lentement , elle se redressa, en un 
mouvement d'une grâce Indolente. 

- Il es t temps pour moi de regagner 
la Hermelllère. Et vous, Monsieur, ren­
trez-vous ? 

— Oui. car 11 ne doit pas être loin de 
sept heures. 

— En effet. Comme Je voua al dérangé! 
Il protesta encore, chaleureusement. 

Ses yeux avalent une flamme de Jeu-
nasse et de sincérité, tandis qu'il parlait. 
Et Plorlane souriait encore en ls regar­
dant. 

- C'est très bon à vous da ma dira 
cela. J'essayerai de ne pas trop vous 
ennuyer, quand vous viendras à la Her­
melllère. 

Elle fit quelques paa dans l'intention 
de reprendre son chapeau. Bruno la pré­

vint et le lui apporta. Elle dit gaiement , 
e n le lui prenant des mains : 

— J'agis k l an campagnarde, c o m m e 
vous voyez. C'est charmant , cette liberté ! 

La lumière rose l'enveloppait. Se s c h e ­
veux, maintenant , semblaient faits d'or 
ardent, et sa nuque, son cou, éclaires par 
les derniers rayons, avalent la blancheur 
douce des pétales de lis. K l e leva les 
bras, lentement, pour se coiffer de la 
paille légère. Celle-ci projeta son ombre 
sur le visage souriant. Bruno pansa : 
e Comme ce chapeau lui va bien ! » 

Plorlane se pencha pour prendre 
l'album déposé sur une pierre. D i e d't 
du m ê m e ton gai : 

— Oa dessin sera u n souvenir de notre 
rencontre. J'adore ce vieux cloître I J/7 
reviendrai souvent. 

B l e J e u un long regard autour d'elle. 
D'un ton bas et ardent, elle murmura : 

— Comme tout est beau. Ici I Comme 
l'heure est exquise ! Comme on vit ! 

Ses lèvres f rémirent One vie pass ion­
née animai t son regard, faisait courir 
un sang plus vif sous l'épiderme palpi­
tant . Toute la clarté du soir l'entourait, 
comme une gloire triomphale. L'éclat 
troublant des prunelles s'avivait dans 
l'ombre légère de la paille souple. Bruno 
eut u n frisson d'émoi émerveillé. H lui 
sembla qu'un souffle brûlant passait sur 
rai et qu'une soif Inconnue rsJnetratt « n 
son coeur. 

— Oui. tout e s t beau, dit-fl ardem­
ment. T o u . cet beau de ce qui est l'cauvra 
de Dieu. 

Eue sourit encore e n lui Iseaieiil sa 
aln 
— Poète e t croyant ! Vous ê tes par ­

fait Et J'aime les gens parfaits. 
U n rire léger e t frais, comme u n rira 

d'enfant, s'échappa da sas levras. 
- _ A btar.tôt. n'est-ce pas T 

(A sasars) . 


